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Non concernée par la directive "oiseaux"

Inscrite à la directive "habitats" : annexe 5

Les meutes sont principalement localisées dans le 
Vercors, l'Oisans et le massif de Belledonne. 
Les jeunes loups sont erratiques, mais les meutes 
sont sédentaires dans la mesure où elles ne sont 
pas dérangées et qu'elles ont des proies à 
disposition.

Les populations de loups sont en constante augmentation depuis 1992. Les loups arrivent en général d'Italie par le 
Mercantour et remontent vers la France. L'espèce est en expansion vers le nord (Savoie et Jura) et vers l'ouest 
(Ardèche), créant ainsi de nouvelles ZPP (Zones de Présence Permanente). Les jeunes loups étant erratiques, les 
ZPP peuvent changer au fil des ans, mais il y en a de plus en plus chaque hiver ; cependant, la population semble 
en recul depuis 2014.

Le loup affectionne toutes sortes de milieux, on peut 
le retrouver en plaine comme sur les crêtes 
d'altitude. Il est toutefois plus fréquent d'observer sa 
présence entre 800 et 1800 m, qui est aussi l'altitude 
où vivent les grands ongulés (sangliers, cerfs, 
chevreuils, chamois, mouflons) dont il se nourrit.

VU (Vulnérable)

Loup
Canis lupus
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Gestion favorable pour cette espèce

Milieux agricoles

Maintien des linéaires végétalisés (haies,
ripisylves...)

Réduction des intrants

Maintien d'une couverture herbacée sous une
culture ligneuse (vigne, arboriculture...)

Création de bandes enherbées

Maintien des milieux ouverts (prairies, marais,
coteaux...)

Gestion raisonnée du pâturage

Gestion raisonnée des fauches

Zones humides

Maintien d'un réseau de zones humides

Diversification des berges (roselières...)

Réduction des obstacles de franchissement (seuils,
endiguements, ponts...) sur les cours d'eau

Lutte contre les espèces envahissantes le long
des cours d'eau

Forêts

Maintien d'arbres à cavité, d'arbres morts au
sol ou sur pied

Gestion forestière en mosaïque

Favoriser le vieillissement

Diversification des strates

Diversification des pratiques

Milieux rupestres et souterrains

Contrôle de la fréquentation des falaises et/ou
des sites souterrains

Éviter l'engrillagement

Maintien, création de murets et/ou pierriers

Activités humaines, bâti

Absence de perturbation à moins de 300m du
nid ou du gîte
Réduction du dérangement à proximité directe
du gîte ou du nid

Conservation de gîtes favorables dans le bâti

Résorption des points d'écrasements routiers
(passage à faune aérien, souterrain...)
Gestion adaptée de la végétation des bords de
route

Phénologie saisonnière

> Signaler la présence de l'espèce à la LPO Isère (www.faune-isere.org ou application "Naturalist") afin de
compléter les connaissances sur la répartition de l’espèce et contribuer ainsi à sa sauvegarde.

> Signaler les éventuels travaux constatés sur des sites accueillant l’espèce.

Nombre cumulé de données mensuelles récoltées (2000-2014)

Pour aider la LPO à protéger cette espèce, vous pouvez :
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On remarque une activité nettement en baisse à partir de 
février-mars, période où les femelles vont s'installer dans la 
tanière pour mettre bas. Mai-juin correspond à la sortie des 
jeunes de la tanière, avec des adultes qui recommencent à 
arpenter leur territoire. Le plus gros des observations se fait à 
partir d'octobre, les meutes commencent à se préparer à 
passer l'hiver, avec des périodes de chasse plus longues et 
des zones de chasse plus éloignées. Le nombre 
d'observation reste très faible.

Limitation des tirs de prélèvement (uniquement 
sur des troupeaux à problème) 

 

 

 

 


